
FULGURANCES 
 
Seul sous mon olivier 
Assis et en silence 
Les vers dont vous rêviez 
M’arrivent à la conscience 
 
Tout comme cet épervier 
Que dans la mer on lance 
Je suis émerveillé 
Face à tant d’abondance 
 
Sur ma feuille de papier 
Je m’efforce avec science 
Simplement de copier 
Pêle-mêle ces fulgurances 
 
Même s’il faut travailler 
Avec calme et constance 
L’ombre de mon olivier 
M’aide à combler mes stances 
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